
http://www.ouest-france.fr/echoue-le-marie-madeleine-risque-de-sombrer-3672542 

Échoué, le Marie-Madeleine risque de 
sombrer 

 

L'opération de renflouement du bautier Marie-Madeleine s'est avérée vaine dans la nuit de 

samedi à dimanche. Le travail des vagues, conjugué au talonnement de la coque sur les 

rochers, avait fait leur ouvrage et fortement endommagé les membrures qui laissaient 

s'infiltrer l'eau. 

L' incident s'est produit vers 15 h 40, samedi. Les 14 passagers et les deux membres 

d'équipage à bord du voilier, évacués, ont été ramenés à terre par le canot tout temps Amiral-

de Tourville de Barfleur ainsi que la vedette Président-Jules-Pinteaux de Saint-Vaast. 

Dimanche, « nous avons décidé de récupérer l'ensemble du matériel de pilotage et de 

navigation et de laisser le Marie-Madeleine échoué. Nous avons récupéré les 80 l de fuel 

de la cuve afin d'éviter toute pollution », explique Jacques Dadure, propriétaire du vieux 

gréement depuis 38 ans. 

« J'espère sincèrement pouvoir le renflouer. C'est très dur de le voir échoué comme cela 

», confie, avec émotion, Jacques Dadure. Construit en 1934 au chantier naval Bellot de Saint-

Vaast-la-Hougue pour un armateur de Barfleur, le Marie-Madeleine est classé monument 



historique depuis 1984. Il bénéficie également du label Bip (Bateau d'intérêt patrimonial), 

décerné par la Fondation du patrimoine maritime et fluvial. 

L'eau s'infiltre 

« Nous étions en balade et nous devions jeter l'ancre, raconte le propriétaire. J'ai effectué 

le tour de l'île par le Sud, l'Est et le Nord tout en expliquant les travaux réalisés sur le 

fort. Je n'avais pas allumé mon sondeur de fond et je suis passé trop près de l'île. Je me 

suis échoué sur les rochers, à 15 mètres près, ça passait. » 

Les dégâts conséquents laissent craindre le pire. « Les bordés bâbord sont disjoints et des 

membrures sont endommagées, l'eau s'infiltre. Avec des charpentiers navals, nous allons 

nous rendre sur place, jeudi pour tenter de colmater les brèches, pour essayer de le 

renflouer, vendredi, afin de le remorquer à Saint-Vaast », poursuit Jacques Dadure. 

Autre inquiétude : les vents de Nord-Est prévus cette semaine. « Avec les coefficients de 

marées qui vont reprendre de l'ampleur et les vents, le bateau va drosser sur les rochers. 

Je suis anxieux, c'est un moment très dur à vivre », avoue Jacques Dadure. 

Les jours à venir vont être vitaux pour le Marie-Madeleine. 

 
 


